
Le Soir
d’Algérie Actualité

INTEMPÉRIES À BÉJAÏA

Une partie de la ville submergée par les eaux

En l'absence de nettoyage des
caniveaux, de nombreux  endroits ont
été complètement inondés et les prin-
cipaux axes routiers à travers la ville
sont devenus de véritables oueds.
Ainsi, la circulation automobile a été
fortement perturbée dans plusieurs
quartiers. Les trombes d’eau déferlant
de la haute  ville et charriant divers
détritus ont rapidement obstrué tous
les collecteurs des eaux pluviales du
centre-ville. Des cités de la partie
basse de la ville  ont été submergées
par les eaux pluviales. C’est le cas
notamment des cités Tobal, Bab
Ellouz, Nacéria et Aâmriw où plusieurs
habitations du rez-de-chaussée et de
nombreux magasins ont été inondés.
La situation n’était pas meilleure du
côté du quartier d’El Khemis où les
mêmes images de désolation ont été
observées. Une situation qui ren-
seigne, dénoncent des habitants, sur
la «politique d’abandon» de leurs cités
par les responsables locaux. Au
niveau du quartier d’Aâmriw, une par-
tie de la nouvelle trémie ouverte
depuis quelques mois seulement à la
circulation automobile a été fermée
pour cause d’inondation. L’autre partie
de la même trémie où la montée des
eaux dépasserait les trois mètres de
hauteur s’est carrément affaissée. A
Béjaïa, les citoyens s’accordent à dire
que les autorités concernées n’ont tou-
jours pas tiré de leçons des inonda-
tions précédentes avec, à chaque fois,
le même lot de désagréments et de
lourds dégâts pour les habitants et les
commerçants. Au niveau du quartier
Quatre Chemins situé à l’entrée de la

ville de Béjaïa, les habitants n’ont pas
manqué de sortir dans la rue pour
manifester leur colère. «Ce n’est pas
encore l’automne et ces premières

précipitations ont causé déjà de
graves dégâts. Le pire est à craindre
durant la période hivernale notam-
ment. Les pouvoirs publics doivent

mettre un terme à ces récurrents pro-
blèmes d’inondations de nos mai-
sons», se plaignent des manifestants.

A. K.

Les premières pluies qui se
sont abattues sur la wilaya de
Béjaïa dans la nuit d'avant-hier
(jeudi à vendredi) ont mis à nu la
réalité des systèmes d'évacua-
tion des eaux pluviales au
niveau de la ville  de Béjaïa. 
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9 PERSONNES DONT 2 SAPEURS-
POMPIERS MORTES ASPHYXIÉES

À CONSTANTINE

Le puits de la mort
9 personnes dont 2 sapeurs-pompiers ont trouvé, hier,

un peu avant midi, la mort, asphyxiées dans un puits au
lieudit les 4 Chemins, à la nouvelle ville Ali Mendjeli à
Constantine. Selon les premiers éléments d’information
en notre possession, 5 personnes parmi les 7 victimes
qui effectuaient des travaux de maintenance au moment
du drame seraient membres de la même famille. 

Selon des sources concordantes, elles seraient
mortes à cause de l’émanation d’un gaz inconnu dans un
puits, d’une profondeur moyenne. 2 sapeurs-pompiers,
dépêchés sur les lieux de l’accident pour porter secours
aux victimes ont péri à leur tour alors qu’ils tentaient, vai-
nement, de repêcher les dépouilles des sept victimes. En
fin d’après-midi, une équipe de la Protection civile tentait
encore de dégager les corps sans vie des neuf victimes,
a-t-on appris de la Protection civile.                                 

Farid Benzaid

BEN ALLAL (AÏN DEFLA)

Crime dans la nuit
Dans la nuit de mercredi à

jeudi, aux environs de minuit,
le corps d’un homme gisant
sans vie dans une mare de
sang, sur la route près d’une
forêt, a été découvert  par des
usagers. Signalé aux services
de sécurité, il a été transféré à
l’hôpital de Miliana.

Les éléments de la brigade de gen-
darmerie de Sidi Lakhdhar étaient sur
les lieux peu de temps après et le

corps vite identifié. Il s’agit d’un homme
âgé de 31 ans, originaire de Aïn Defla. 

L’examen de la dépouille a permis
d’établir les causes du décès. En effet,
avons-nous appris, il avait reçu un
coup de couteau en plein cœur, le
tuant presque instantanément.  

Les investigations menées par les
éléments de la brigade de gendarmerie
ont permis de retrouver quatre témoins
du crime, peu après 3h du matin, deux
de la commune de Djelida et deux
autres de Ben Allal. Le défunt est

connu des services de sécurité pour
être un repris de justice  tout comme le
présumé auteur de l’assassinat, actuel-
lement en fuite et frappé d’un mandat
d’amener.  Localement, on indique que
le défunt et son présumé assassin
étaient liés par des affaires de com-
merce de drogue et de boissons alcoo-
lisées. Dans le cadre de l’enquête, une
autopsie a été ordonnée par le procu-
reur de la République pour déterminer
les causes précises du décès.

Karim O.
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Les pluies
sont de
retour

Après les grandes
chaleurs qui ont marqué
les mois de juillet et août
derniers, la pluie est enfin
de retour. L’Office natio-
nal de météorologie
(ONM) annonce des
pluies orageuses dans
plusieurs wilayas du
pays. Selon le BMS (bul-
letin météorologique spé-
cial) lancé,  les averses
devraient toucher les
wilayas de Chlef, Tipasa,
Alger, Boumerdès, Aïn
Defla, Blida, Médéa et
Bouira, et ce, durant la
journée d’hier jusqu’à
aujourd’hui à 18 heures. 

On annonce des pré-
cipitations estimées à
plus de 40 mm. Les
pluies orageuses
devraient affecter égale-
ment les wilayas de Tizi-
Ouzou, Béjaïa, Jijel, Skik-
da, Annaba, El Tarf, Guel-
ma, Constantine, Souk
Ahras, Batna, Oum El
Bouaghi, Tébessa, Khen-
chela, et le nord de Bis-
kra durant la journée
d’hier  jusqu’à demain à
12 heures. 

Les quatorze wilayas
connaîtront des  cumuls
qui atteindront ou dépas-
seront localement les
60 mm, précise le BMS. 

La prudence est ainsi
de mise sur les routes.      

Rym N.

TLEMCEN

Un véhicule chute dans la
Tafna :  3 morts

Un véhicule est tombé dans la Tafna, (accident qui n’est
pas le premier du genre), dans la soirée de jeudi, causant
la mort de  trois personnes qui étaient à bord. 

C’est au niveau du pont, au nord de Remchi, que le
conducteur a perdu le contrôle de son véhicule qui a ter-
miné sa course au fond du fleuve de la Tafna.  Selon les
premières informations en notre possession, c’est encore
une fois l’excès de vitesse qui est à l’ origine de ce drame
qui survient en fin de saison estivale sur cet axe routier qui
mène vers le littoral (Béni Saf-Rachgoun). Les corps des
trois victimes, décédées sur le coup, on été transférés à
l’hôpital de Remchi. 

La gendarmerie a ouvert une enquête pour déterminer
les causes exactes de ce drame.

M. Zenasni

EL TARF
La RN 84 coupée 

entre Ben M’hidi et Dréan
Les fortes pluies enregistrées hier vendredi, dans la

wilaya d’El Tarf, ont provoqué la fermeture de la RN 84
entre les localités de Ben M’hidi et de Dréan (El Tarf), a-
t-on appris auprès des services de la Protection civile. 

Ces précipitations, qui ont atteint localement les 60
mm, ont submergé la chaussée, rendant impossible le
passage des véhicules, a précisé la même source. 

Des infiltrations d’eau ont également affecté plusieurs
habitations situées dans les quartiers Sidi-Kaci, à Ben
M’hidi, et Zighoud-Youcef, à Besbès, a-t-on ajouté. 

L'Office national de la météorologie avait émis, jeudi,
un bulletin météorologique spécial (BMS), annonçant
des pluies orageuses sur plusieurs wilayas du centre et
de l’est du pays, du vendredi 31 août à 6 h au samedi 1er

septembre à 18 h. 
SIDI BEL-ABBÈS

Un dealer notoire arrêté
Après une semaine d’une discrète surveillance, la

Sûreté de Sidi Bel-Abbès est parvenue à arrêter au niveau
du quartier populeux Filaje Rih, un dealer récidiviste notoi-
rement connu. Ce dernier, qui a été appréhendé après
plusieurs mois de recherche, à la fin de la semaine der-
nière, sera présenté au procureur de la République de
Sidi Bel-Abbès.

Une importante quantité de mar-
chandises de contrebande saisie

A la fin de la semaine dernière, la police a intercepté à
la sortie de la ville de Sidi Bel-Abbès un véhicule trans-
portant une importante quantité de marchandises, desti-
née à la contrebande. Lors du contrôle du véhicule, les
éléments de la police ont saisi 180 tabliers d’écolier, 220
survêtements et 720 serviettes de toilette sans facture. Le
conducteur du véhicule a été arrêté et la marchandise sai-
sie.                                                                       A. M.


